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Résumé	
(Times	New	Roman,	12	pt,	interligne	simple)	

3	pages	max	

Objectif	de	la	communication	:	

Cette proposition relève tout à la fois de la première thématique « usages des sols » et de la troisième 
« transition agroécologique dans les territoires », en ce qu’elle s’intéresse au devenir des interrelations 
entre monde agricole et monde villageois en termes de lisières et de circuits courts. Elle s’appuie sur 
une recherche exploratoire menée au sein du projet ASTRAL, orienté sur la question des services éco-
systémiques, dans le cadre d’une vallée lorraine dédiée à la polyculture sous influence métropolitaine, 
la vallée de la Seille mosellane. À partir d’un constat de désaccouplement entre noyaux villageois et 
domaine agricole, et d’un échantillon de situations par rapport aux deux grands pôles régionaux que 
sont Metz et Nancy, cette recherche a tenté de mettre en évidence l’évolution des infrastructures, des 
parcellaires agricoles et des structures villageoises, telles que le positionnement des fermes et l’usage 
des lisières depuis deux siècles et plus particulièrement depuis les années 1950, avec une double 
ambition : d’une part faire réagir des acteurs du territoire, des élus, des techniciens et des producteurs, 
sur cette évolution architecturale urbaine et paysagère, en regard de celle des rapports de production et 
d’échanges avec les nouveaux habitants de ce territoire ; d’autre part, forger l’argument d’un atelier de 
projet pour des étudiants architectes de master en vue de constituer la matière d’un débat plus large 
sur l’avenir de ce territoire. En s’appuyant sur cette expérience, cette communication se propose de 
mettre en avant l’intérêt de déployer une analyse morphologique et historique, ainsi qu’une analyse 
des logiques de projet en articulation avec des approches agronomiques et écologiques sur des 
territoires périurbains et ruraux. 

 

Méthode	:	

L’extension de la vallée a conduit à cibler les observations sur un échantillon de trois villages (Verny, 
Lanfroicourt et Haraucourt) illustrant des situations caractéristiques en matière d’urbanisation 
(notamment par rapport aux pôles métropolitains que sont Metz et Nancy) et de rapport à 
l’agriculture, en articulation avec les trois grands secteurs de la vallée. La méthodologie développée 
s’est appuyée sur des visites de terrain, des recherches documentaires et des entretiens menés auprès 
d’élus, de techniciens et d’agriculteurs, associés à un travail cartographique mené à partir des 
ressources des services d’archives locaux et de Géoportail.  Les trois villages ont ainsi été présentés à 
partir des travaux cartographiques réalisés pour chacun à trois échelles : le territoire communal, le 
noyau villageois et l’exploitation agricole. Ces cartographies ont décrit l’évolution des différentes 
trames en jeu (réseaux viaires, parcellaire agricole, bâti villageois et bâti agricole) pour tenter de 
mesurer l’impact du remembrement des terres et de l’externalisation des fermes sur la transformation 
des lisières de villages. 
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Résultats	:	

Tout en gardant un caractère exploratoire, cette recherche, grâce à la diversité des situations explorées 
et des acteurs rencontrés, a permis de prendre la mesure de l’impact de la métropolisation sur 
l’évolution parallèle des structures agricoles et villageoises, ainsi que sur leur articulation au niveau 
des lisières villageoises. Au constat d’une diversité d’évolution des trois villages étudiés au cours de 
ces dernières décennies, s’ajoute celui d’une diversité de degré de coupure entre noyaux villageois et 
domaine agricole. Si la coupure est nette à Verny, elle est plus nuancée à Lanfroicourt et Haraucourt 
qui ont conservé une partie de leur lisière. Par ailleurs, dans les trois cas, les exploitants sont encore 
tous représentés au niveau des conseils municipaux, une position qui leur permet de maintenir des 
liens au-delà de la gestion des limites morphologiques, en dépit d’évidentes divergences avec les 
autres habitants. Enfin, le concept de lisière participe actuellement du débat sur le terrain notamment 
dans le cadre du projet de territoire récemment mis en chantier par l’une des Communautés de 
Communes. Cependant, il ne s’agit plus là d’une lisière faisant transition, mais d’une lisière 
protectrice à l’encontre d’une agriculture intensive devenue objet d’incompréhensions et de défiance. 

Nos enquêtes ont également mis en évidence la montée en puissance récente des circuits courts avec 
un débat entre identité territoriale et mode d’exploitation des sols, et entre petits et grands exploitants. 
Du fait de la réduction du nombre de fermes en activité, comme du nombre d’habitants travaillant 
dans le secteur agricole, la vente locale des produits agricoles constitue un lien entre monde villageois 
et monde agricole. À l’écoute de tous les acteurs rencontrés, comme à la lecture des sites internet des 
trois Communautés de Communes qui couvrent la vallée, la valorisation des produits locaux s’avère 
aujourd’hui très largement présente, après s’être développée durant le temps de la recherche et plus 
encore depuis l’épidémie de Covid19. Sur les trois Communautés, deux affichent désormais de 
véritables ambitions de valorisation en la matière, qui sont relayées dans une moindre mesure au 
niveau des communes étudiées. Quant aux exploitants rencontrés, ils se départagent entre des 
expériences individuelles de vente directe pour le moins mitigées, et la pratique de circuits courts de 
commercialisation, plus organisés et plus militants. 

Enfin, nos résultats ouvrent des pistes de travail sur des points de tension portant sur le devenir des 
prairies et le développement des méthaniseurs dans la vallée. 

 

 

Retombées	:	

Elles sont d’abord dans les rapprochements entre disciplines, sous la forme de partage de données et 
d’analyses au sein du consortium ASTRAL. Par ailleurs, le matériau constitué a fait l’objet d’un 
premier atelier de projet pour des étudiants architectes de master, et tout récemment d’une exposition 
« Lisières villageoises et interfaces agricoles dans la vallée de la Seille mosellane ». Cette dernière va 
être présentée aux conseils des communautés de communes et des communes étudiées, et va servir de 
support à une table ronde qui a du être reportée fin novembre 2020. Enfin un deuxième atelier de 
projet est à l’étude sur le même terrain pour 2021. 
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